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Mathias Bouvier, inspecteur d’académie, a pu découvrir le travail de mémoire sur l’esclavage, réalisé par les
collégiens d’Orbec. - Crédit Ouest-France

Le collège d’Orbec s’est distingué au cours du concours national « La Flamme de l’égalité »,

avec la création d’une revue sur l’histoire de l’esclavage. Les élèves ont présenté leur travail

mercredi 23 mai.

L’histoire

Maître-chien pour Stéphane, décoratrice d’intérieur pour Eva, pompière pour Jade… les élèves

de quatrième réunis  mercredi  matin  au  collège  Lottin-de-Laval,  à  Orbec,  savent  déjà,  pour

certains, ce qu’ils veulent faire plus tard. « L’enjeu, pour nous, est de travailler à la constitution

de futurs citoyens», leur expose Mathias Bouvier, inspecteur d’académie.

Ce qu’on peut dire, c’est que les classes de quatrième de cet établissement du pays d’Auge ont

fait un grand pas vers la citoyenneté, ces derniers mois. « Des premiers cours sur l’esclavage en

octobre » , rappellent les ados, aux commémorations des 170 ans de l’abolition de l’esclavage à

Paris le 27 avril  dernier, pas moins de 77 élèves ont pris part au concours « La Flamme de

l’égalité », organisé pour les collèges de toute la France.

Clin d’œil de Macron
Leur  travail  de  mémoire  sur  l’esclavage,  présenté  ce  mercredi  dans leur  salle  de  classe  à

l’occasion de la Journée nationale d’hommage aux victimes de l’esclavage, leur a permis d’aller

jusqu’en finale. Et de revenir de Paris avec « un clin d’œil du président de la République » ,

rapportent-ils amusés à l’inspecteur d’académie et à Camille Gouyet, sous-préfète du Calvados.

« Il est important de lier cette mémoire à la jeunesse , relève cette dernière.  D’autant plus ici,

sur un territoire qui n’a pas été marqué par l’esclavage. »

Mission accomplie pour les jeunes Orbéquois. « Il faut se souvenir de ce qu’il s’est passé. On a

fait des erreurs mais il ne faut plus que ça se reproduise » , estime Alexandre, « choqué » , avec

ses  camarades,  « des  conditions  de  vies  des  esclaves  envoyés  à  Saint-Domingue »  au

XVIIIe siècle.

Ce beau projet,  concrétisé  sous  forme de revue  papier  et  numérique  intitulée   La  Flamme

d’Orbec , aura notamment été chapeauté par les profs d’histoire et d’anglais, « dans un souci



d’interdisciplinarité » , souligne Karine Gau, principale du collège. Et alors que fin 2018 marquera

le  centenaire de la  fin  de la  Première  Guerre  mondiale,  au programme pour  les  élèves de

troisième,  « pourquoi  pas  faire  une  revue  sur  ce  sujet » ,  anticipe  Vincent  Besq,  prof

d’histoire-géo, avec ces quatrièmes actuels rodés à l’exercice du devoir de mémoire.
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